
Allocution de SEM. Ichiro OGASAWARA, Ambassadeur du Japon, 
A l’occasion de la signature officielle de deux Projet 

Le premier mars 2018 
 
 
 

Mesdames et Messieurs, 
 
           C’est un grand plaisir pour moi de vous accueillir à notre 
résidence aujourd’hui pour procéder à deux signatures de contrat de don. 
Le Premier concerne le Projet de construction de bâtiments à quatre 
salles de classe, de latrine et d’une clôture pour l’extension de l’EPP 
Amborompotsy, Talatamaty, et le deuxième porte sur le Projet 
d’Extension de l’EPP de Betahitra dans la CISCO Diego II. 
 

 Permettez-moi tout d’abord d’adresser mes sincères remerciements 
à Son Excellence Monsieur Paul Andrianiaina RABARY,  Ministre de 
l’Education Nationale, avec qui nous avons noué d’excellents liens de 
coopération, et qui est représenté aujourd’hui par son Secrétaire Général, 
Monsieur RABESON Rolland Juste. Le Japon est heureux de pouvoir 
accompagner les efforts louables déployés par le Ministère de 
l’éducation nationale pour réaliser le Plan Sectoriel de l’Éducation.  

 
 
Le Gouvernement du Japon a décidé de financer ces deux projets, 

dont le montant total est d’environ cent trente mille (129.451) euros, 
dans le cadre du programme de coopération intitulé « Aide sous forme 
de dons aux micro-projets locaux contribuant à la promotion de la 
sécurité humaine ». 

 
L’EPP Amborompotsy, Talatamaty, a été fondé en 1970 par les 

habitants locaux. Au fur et à mesure que le nombre des élevés augmente, 
les salles de classe sont devenues exigües et risquent de compromettre 
l’objectif d’un enseignement primaire à cause de manque d’aération, 
d’espace et de lumière. A cela s’ajoutent des problèmes causés par les 
conditions des latrines, qui  sont tombées en panne il y a certain temps, 
et des mobiliers inadéquats dans les salles de classe.  
          



Face à cette situation et à la demande de la Directrice d’EPP, qui 
est présente aujourd’hui, l’Ambassade du Japon a décidé d’aider l’EPP à  
construire des bâtiments avec un financement à la hauteur de 66.367 
euros, équivalent à 255 millions d’ariary. Une fois achevée, la nouvelle 
construction abritera quatre nouvelles salles de classe avec de nouvelles 
latrines et une clôture. Ce financement permettra également à l’EPP de 
s’acquérir des nouveaux mobiliers adéquats pour équiper ses salles de 
classe.  

 
La croissance démographique rapide a créé une situation pareille 

dans l’EPP Betahitra. Les salles de classe y débordent des élèves dont le 
nombre s’élève jusqu’à 160 par classe à deux ou trois niveaux 
confondus. L’Ambassade du Japon a décidé d’octroyer un financement 
de 53,405 euros, équivalent à 205 millions d’ariary, pour la construction 
d’un bâtiment à trois salles de classe avec une pièce pour le bureau de la 
direction de l’école et une bibliothèque. Ce financement lui procurera 
également des ordinateurs, des mobiliers scolaires et des panneaux 
solaires.  

 
J’espère sincèrement que ces deux projets donneront un nouveau 

souffle à ces écoles, car le nombre des élèves dans une salle y sera 
radicalement réduit jusqu’à 60, autrement dit aux normes requises à 
présent.  

 
Mesdames et Messieurs, 
 
Les contrats qui seront signés aujourd’hui, ne sont pas les premiers 

en matière d’éducation dans le cadre de la coopération japonaise avec 
Madagascar.  
 

Le Japon attache une importance particulière au secteur de 
l'éducation dans sa politique en matière d'Aide Publique au 
Développement. Le Japon, démuni de presque toutes sortes de 
ressources naturelles et énergétiques, a dû concentrer ses 
investissements dans les ressources humaines pour réaliser son essor 
économique dans le temps moderne. Cette expérience nous a convaincu 
de l’importance capitale de l’éducation pour un développement durable. 
C’est pourquoi l’élargissement de l’accès à l’éducation de base et de 



qualité constitue une des priorités dans la coopération japonaise vis-à-vis 
des pays en développement, surtout en Afrique, y compris la Grande île. 
 

Notons par ailleurs que l’amélioration de l’éducation est un des 
domaines prioritaires définis dans le contexte de la TICAD, « la 
Conférence Internationale de Tokyo sur le Développement de l’Afrique 
». Un des objectifs qualitatifs identifiés dans le « Plan d’Action de 
Yokohama de 2013 à 2017 » était d’« offrir aux nouveaux 20 millions 
d’enfants une éducation de qualité » en Afrique. En août 2016, la 
TICAD VI s’est tenue pour la première fois en Afrique, à Nairobi, 
Kenya, les dirigeants africains et leurs partenaires internationaux ont 
réaffirmé ce rôle central de l’éducation surtout dans le niveau primaire. 

 
A Madagascar, le Japon est particulièrement actif dans le 

domaine de l’éducation. En 2015, nous avons signé un Echange de 
Notes pour un projet de construction d’écoles primaires phase IV dans la 
région d’Atsirananana, dont le montant s’élève à 19 milliards d’ariary. 
13.800 élèves et 480 enseignants sont les bénéficiaires du Projet. Ce 
grand projet sera achevé cette année 2018.  

 
Au total environ une centaine de nouvelles salles de classe seront 

construites au cours de cette année-ci par tous les projets japonais 
confondus. Notre but est de contribuer à l’accroissement des taux 
d’inscription scolaire et l’achèvement des études tout en améliorant la 
qualité de l’enseignement primaire et secondaire afin de créer des bases 
solides pour l’enseignement supérieur à Madagascar. 
 

Mesdames et Messieurs,  
 
Pour clore mes paroles, permettez-moi de réaffirmer que le Japon 

est résolu à accompagner sérieusement et sincèrement les autorités 
malgaches dans leurs efforts pour améliorer la qualité de et 
l’accessibilité à l’éducation nationale. Nous croyons avec nos amis 
malgaches que les meilleurs investissements pour le futur est 
l’investissement dans l’éducation. 

 
Je vous remercie de votre aimable attention.   
  


